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Dans certains milieux, les associés 

montfortains ont des difficultés à recruter 

des gens (plus) jeunes pour devenir membres 

de l’Association Marie, Reine des Coeurs. 

Certains directeurs spirituels de cette 

Association n’ont pas trop d’expérience pour 

traduire l’inspiration montfortaine afin de 

mieux rejoindre un public plus jeune, avec un 

langage et des moyens propres à la jeunesse. 

Certaines entités montfortaines – même là 

où les membres sont encore jeunes au niveau 

d’âge - ne pensent presque jamais à 

s’adresser aux jeunes pour leur présenter 

Montfort et sa spiritualité.  

 

 
 

Montfort serait-il devenu une affaire 

réservée aux adultes ou théologiens ? On 

l’appelle le Père de Montfort ou Saint Louis-

Marie de Montfort, comme s’il n’était pas 

d’origine tout à fait ordinaire, comme nous, 

et donc l’un d’entre nous, notre frère, un 

familier qu’on devrait appeler tout 

simplement par son prénom, Louis ou Louis-

Marie, ou par son nom de famille, Montfort. 

La dévotion portée à sa sainte personne ne 

doit pas l’éloigner de nous, pas même au 

niveau de l’appellation. Si dans certaines 

cultures les mots comme « père » et « saint 

» éloignent une personne de notre sphère 

pour la rendre inaccessible, dans le langage 

chrétien il ne faut pas avoir peur de 

changer ces mots-là avec ceux exprimant la 

fraternité, l’intimité, la proximité. 

 

Dieu merci, dans d’autres lieux, même si c’est 

faible comme réalité, il y a la présence de 

groupes de jeunes adeptes de formation 

missionnaire comme Jeunes Amis de 

Montfort et Jeunesse Montfortaine, qui 

regroupent des adolescents (collégiens et 

lycéens) et des étudiants universitaires. 

Souvent, ces groupes deviennent source de 

vocation religieuse ou sacerdotale. Mais ces 

jeunes font-ils partie de ces groupes 

montfortains parce qu’ils sont attirés par 

Montfort ou plutôt parce qu’ils sont motivés 

par le désir de se réunir entre pairs, 

indifféremment du contenu de la formation 

qu’ils reçoivent ? Quelle que soit leur 

motivation, cultiver Montfort parmi les 

jeunes est quelque chose de fort raisonnable!  
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Montfort est même destiné aux jeunes, pour 

une simple raison : Montfort et les jeunes 

ont une chose en commun. Littéralement 

parlant, Montfort est un jeune homme ! En 

termes de nombre d'années, Louis-Marie de 

Montfort (1673-1716) est mort à 43 ans. 

C’est un âge qui n’a rien à voir avec la 

vieillesse. Généralement, c'est l'âge qui - en 

psychologie du développement - est considéré 

comme temps plein de vitalité, de pleine 

force, de passion, d’enthousiasme, de zèle, de 

ferveur. C’est l'âge pour réaliser l'histoire. 

Ne dit-on pas que la vie commence à 

quarante-ans ? Donc, parler de Montfort 

aux jeunes c’est leur parler de quelqu’un qui 

les connaît. Montfort devient leur ami ou 

compagnon de voyage. 

 

 
 

Montfort connaît le monde des jeunes non 

seulement parce qu’il avoisine le même âge 

qu’eux, mais parce que pendant toute sa vie, 

Montfort s’est intéressé à la formation des 

jeunes. N’oublions pas qu’il a créé et géré des 

écoles gratuites pour les jeunes, à La 

Rochelle, par exemple. Il enseignait le 

catéchisme aux jeunes, comme à Paris. Il 

devenait accompagnateur spirituel des 

jeunes écoliers, comme à Poitiers, Dinan, etc. 

 

De plus, durant toute sa jeunesse, Montfort 

avait des visions de jeune homme. Mais, dans 

quel esprit ? L’on sait que le jeune âge est le 

meilleur moment pour se trouver une 

identité. Les jeunes aiment trouver des 

modes de vie significatifs et cherchent des 

exemples. Parfois, ce processus de recherche 

passe par des étapes difficiles. Or, vers la 

fin de ses études au Collège Saint Thomas 

Becket de Rennes, Montfort est arrivé à 

une claire vision de son avenir : il adhérait 

déjà à l’appel de Dieu pour devenir prêtre.  

 

La cause de cet attrait  est parce qu’il 

était séduit par le charme de Jésus qui, lui 

aussi, est toujours jeune. Donc, jeune fasciné 

par un autre Jeune ou Jeune qui attire un 

autre jeune ! N’est-ce pas une loi naturelle !  

Dans la partie « le Christ ‘jeune parmi les 

jeunes’ », l’Instrumentum laboris du Synode 

des évêques sur « les jeunes, la foi et le 

discernement vocationnel », du 3 au 28 

octobre 2018, affirme que « la jeunesse est 

un âge de la vie original et enthousiasmant 

par lequel le Christ lui-même est passé, âge 

qu’il a lui-même sanctifié par sa présence…. 

Jésus, donc, « jeune parmi les jeunes », veut 

lui-même les rencontrer en marchant avec 

eux, comme il le fit avec les disciples 

d’Emmaüs (cf. Lc 24, 13-35). Il désire 

encore aujourd’hui s’offrir lui-même pour que 

chacun d’eux ait la vie en abondance (cf. Jn 

10, 10). » (no. 75). 

 

Dans sa recherche intense d’une vraie 

identité, Montfort devient convaincu de 

l’orientation de sa vie, au point d’affirmer 

que c’est « Dieu seul » le centre d’intérêt 

autour duquel il a développé tous ses 

projets. Le mot « Dieu Seul » qui se trouve 

presque à la fin de chacun de ses Cantiques, 

est gravé sur son tombeau. C’est la 

proclamation solennelle du sens profond de sa 

vie et de toutes ses missions. 

Dans sa relation avec Dieu, Montfort a vécu 

un style de vie particulier marqué par la 

confiance totale en Dieu. La jeunesse est la 

matrice de la petitesse spirituelle: être 

petit comme un enfant à qui le Règne de 

Dieu appartient d’abord ! Or, la petitesse 

parle de la confiance totale en Dieu, à sa 
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Divine Providence. Chaque page des 

biographies de Montfort évoque cette 

confiance en Dieu qui demeure son « Père 

immanquable » dans le Ciel. Montfort était 

le fils bien-aimé de la Divine Providence. 

Derrière son enseignement sur la 

Consécration à Jésus-Christ par les mains 

de Marie, il y a cette attitude d’enfance 

spirituelle vis-à-vis de Jésus, dans l’Esprit 

Saint, avec l’aide de la Vierge Marie. Or, la 

petitesse ou l’enfance signifie la jeunesse, 

c’est la jeunesse spirituelle pleine de 

fraîcheur, presque comme l’innocence 

originelle de l’être humain. 

 

Le Pape François, dans son livre-entretien 

avec Thomas Leoncini s'intitulant « Dieu est 

jeune », dit tout ce que l’on doit faire avant 

de parler (p. 61). Faire c’est-à-dire vivre ! 

Cela nous permet de parler d’expérience, de 

manière convaincante et pleine d’autorité. 

Montfort, avant d’être un prédicateur, est 

un témoin. Il a vécu une exaltante vie 

chrétienne et c’est pour cela qu’il peut 

devenir modèle de sagesse, dès son jeune 

âge. Mais il est aussi un modèle pour chaque 

personne qui part en voyage, à l'aventure 

sur le chemin de la Sagesse, quel que soit son 

âge. Montfort est jeune, à la fois en âge et 

en esprit. 

 

 
 

Et toi, vis-tu une jeunesse pleine de joie et 

d’enthousiasme pour l’avenir ? As-tu des 

contacts avec le monde des jeunes ? Leur 

parles-tu de Montfort et de son 

enseignement ? 

 

Arnold SUHARDI, SMM 
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1-Je vous confie Saint Louis Marie et à 

notre Sainte Mère, ma conversion et celle de 

mes enfants et de toute la famille. Merci 

mon Dieu. 

 

2-Je suis jeune et j’essaie de prier souvent 

Jésus. Prières d’action de grâces pour 

reprendre confiance dans l’avenir. Merci 

 

 

3-Saint Louis Marie, venez à mon aide, je 

souffre de solitude, le temps, seul, est long ! 

Merci 

 

4-Saint Louis-Marie Grignion de Montfort, 

je viens te confier mes enfants afin de les 

libérer de l’emprise de l’alcool. Ouvre pour 

eux une porte débouchant vers l’emploi. 

Merci 

 

5-Saint Louis-Marie Grignion de Montfort 

et sœur Marie Louise, je vous confie toute 

une famille. Aidez-les à retrouver le chemin 

de la Paix. 

 

6-Je remercie Saint Louis-Marie de 

Montfort pour toutes les grâces reçues. Je 

le prie chaque jour. Merci Seigneur. 

 

Intentions de Prières 

Semaines 50 & 51 
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Louis Grignion était fils de noble homme 

Jean-Baptiste Grignion, sieur de la 

Bacheleraye, avocat au bailliage de 

Montfort la Cane, diocèse de Saint Malo en 

Bretagne, et de Jeanne Robert.  

 

 
 

Il naquit au mois de janvier de l'année 1673, 

et fut baptisé dans l'église de Saint Jean de 

Montfort. On lui donna le nom de Louis, 

auquel il fit ajouter celui de Marie lorsqu'il 

reçut le Sacrement de Confirmation, ayant 

toujours eu une grande dévotion à la très 

digne Mère de Dieu.  

 

Il donna, dès son bas âge, des marques de ce 

qu'il devait être un jour, car il n'avait encore 

que quatre à cinq ans qu'il parlait de Dieu, 

et s'approchait de sa mère lorsqu'il la voyait 

affligée, pour la consoler et pour l'exhorter à 

souffrir avec patience.  

 

Il était l'aîné de deux frères et de six 

sœurs. Il lia, dès son enfance, une plus 

étroite amitié avec celle qui s'appelait 

Louise qu'avec les autres, parce qu'il la 

trouvait plus docile à suivre les sentiments 

et les pratiques de piété qu'il voulait lui 

inspirer et quoiqu'ils ne fussent encore tous 

deux que des enfants, il mettait tout en 

œuvre pour la retirer des amusements 

ordinaires à la jeunesse. Il la rappelait 

secrètement, et par adresse, d'avec ses 

petites compagnes, pour la mener prier Dieu. 

Et, si elle lui témoignait quelque répugnance, 

il lui faisait de petits présents et il lui 

disait : "Ma chère sœur, vous serez toute 

belle et le monde vous aimera si vous aimez 

Dieu."  

 

 
 

Aussitôt, elle le suivait et, à l'exemple de son 

frère, elle attirait aussi ses petites 

compagnes à réciter le chapelet avec elle. 

Et, pour les engager à le dire tous les jours, 

il leur donnait tout ce qu'il avait de plus 

beau et de meilleur. Le plus grand plaisir 

qu'elles pouvaient lui faire, était de lui 

Le 31 janvier 2019 

Anniversaire de Louis-Marie 



 7 

parler de Dieu, ou de lui témoigner le désir 

qu'elles avaient qu'il leur en parlât. Enfin, 

lorsque cette chère sœur plus avancée en 

âge, se portait, à la sollicitation de son 

frère, à la pratique de quelque vertu, il ne 

savait quelle caresse lui faire, pour lui en 

témoigner sa joie.  

 

Ainsi, le petit Grignion, semblable à Tobie, 

observait déjà la loi de Dieu dès son enfance, 

Legem Dei puerulus observabat. Tobie 1. 8. 

Et, en s'éloignant de la compagnie des jeunes 

gens de son âge ou des personnes du monde, 

pour éviter leurs divertissements, il se 

retirait dans quelque coin de la maison pour 

vaquer à la prière et réciter son chapelet 

devant une petite image de la Sainte Vierge. 

Pratique qu'il a toujours continuée dans un 

âge plus avancé.  

 

 

(Source : Joseph GRANDET, La vie de messire Louis-Marie Grignion de Montfort, Saint Laurent-

sur-Sèvre, 1994, p. 13-14). 

 

 

“ Il donna, dès son bas âge, 

des marques de ce qu'il devait être un jour ” 
 

 

 
 

Maison Natale de Louis-Marie Grignion de Montfort 

À Montfort-sur-Meu,  

dans le département d'Ille-et-Vilaine, en région Bretagne, France 
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